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Sncf : très régulière…ment en retard

Champion de la mobilité durable et des territoires. Voilà ce que voudrait être la Sncf. Il faudrait « verdir
le matériel roulant » et ne plus utiliser de motrices Diesel dans les 10 ans sur un réseau régional peu
étendu (1300 kilomètres exploités), peu utilisé, mal électrifié (47%) et ancien, nécessitant 90M€ de frais
de maintenance par an et 200M€ cette année pour moderniser » des installations à bout de souffle.
Il faudrait être au service des trains du quotidien – et pas seulement ceux qui roulent à grande vitesse sur
moins de 250 kilomètre de voies – en réussissant enfin la relance du fret dont la part de marché dans le
monde du transport n’a jamais été aussi faible (9%).
Il faudrait être à l’heure pour amener la quasi totalité des trains à quai (95% en 2025 nous promet-on) et
enfin dans les temps pour accomplir cette ambition de champion prévue pour 2030.

Les enjeux de notre territoire
Karim Touati, le nouveau directeur territorial de Sncf réseau en Provence-Alpes-Côte-d’Azur a donc du
boulot pour apporter la preuve « du rôle essentiel que le transport ferroviaire est appelé à jouer » au
travers d’un plan de reconquête promis par l’Etat, aujourd’hui par Jean Castex et hier par Lionel Jospin…
Dans notre région, les sujets concernant le Vaucluse portent sur « un réseau structurant qui s’étend
d’Avignon à Marseille, comprenant la ligne à grande vitesse Méditerranée, la ligne historique PLM et des
itinéraires de détournement dont l’enjeu est de pouvoir combiner les trafics voyageurs et fret ».
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« La livraison d’Orange aura lieu en 2022 ; celle d’Avignon-centre est prévue pour
2023. »

S’agissant  des  voyageurs,  deux  projets  sont  en  cours,  de  même  nature  :  les  pôles  d’échanges
multimodaux (PEM) permettant un meilleur accès aux gares pour les piétons et les vélos, une valorisation
du patrimoine  bâti  et  de  leurs  abords  pour  créer  de  nouveaux  espaces  urbains  plus  agréables  et
fonctionnels.
La livraison du PEM d’Orange (12M€) aura lieu en 2022 ; celle du PEM d’Avignon-centre (15M€) est
prévue pour 2023, réunissant la gare ferroviaire et routière ainsi que le pôle Kennedy dans un ensemble
architectural unique pour connecter trains, bus, BHNS (Bus à haut niveau de service), tramway, cars
interurbains en ouvrant des places de parking pour les vélos et ‘l’autopartage’.
La particularité de ces projets tient au financement. Faisant largement appel aux collectivités puisque la
Sncf ne met au pot qu’à hauteur d’environ 10%, les acteurs en présence ont intérêt à coordonner leur
offre en ayant l’œil sur le retour sur investissement de l’opération.

La région, locomotive de ‘1001 gares’
Ce renouvellement des gares ne délaisse pas la ruralité. Lancé en juin 2019, le programme ‘1001 gares’
relance l’activité et la présence humaine au cœur ces lieux automatisés, aujourd’hui peuplés de locaux
vacants. Ils sont désormais ouverts à la location à tous les porteurs de projets qui veulent apporter aux
voyageurs des commodités ou proposer des offres commerciales.
Près de 8 000m² sont disponibles en Provence-Alpes-Côte d’Azur, en tête des régions française avec une
quinzaine de projets réalisés ou en cours d’installation : épicerie ‘bio’, hébergements temporaires, salle
de sport, location de voitures, etc.
Voici la liste des gares concernées par le programme dans le Vaucluse : Pertuis (174m² disponibles),
Avignon  Centre  (172m²),  Thor  (182m²  en  cours  d’attribution),  Bédarrides  (212m²).  Un  cabinet
d’ostéopathe à Entraigues sur la Sorgue va ouvrir prochainement.

Le serpent de terre s’allonge
S’agissant du fret, la situation est moins claire. L’argent manque.
Un gros projet d’infrastructure (80M€) avait été envisagé sur le site d’Avignon-Courtine. Une installation
tri modale (rail, route, fleuve) –  la première du genre en Paca – avait même fait l’objet d’un appel à
manifestation  d’intérêt  en  partenariat  avec  la  Compagnie  Nationale  du  Rhône  (CNR),  Les  Voies
Navigables de France (VNF), la DREAL, le conseil régional et départemental et la commune d’Avignon.
« Sncf réseau remplissait dans ce cadre son rôle d’expertise ferroviaire fournissant certaines études
techniques permettant d’estimer les travaux à réaliser. Sncf réseau n’est pas porteur de ce projet qui
semble en attente pour le moment » explique sobrement la direction.

«  Les  opérations  ferroviaires  de  d’Avignon-Champfleury  nous  font  gagner  de
l’argent. »

Et pour cause : « les opérations ferroviaires de d’Avignon-Champfleury nous font gagner de l’argent, ce
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qui est conforme à nos obligations statutaires. Sur ce projet nous ne serions pas moteurs », indiquait déjà
l’ancien patron du réseau ferré régional en 2018.
Actuellement, Champfleury fait néanmoins l’objet d’un projet d’extension « nécessaire » pour faire des
gains de capacité en matière de transport de fret combiné (conteneurs). Avec 85 000 ‘boîtes’ par an il
s’agit d’un des sites les plus importants en France, relié au port de Marseille. « Ce projet étant en phase
d’émergence, les toutes premières études sont en cours ; nous n’avons pas plus de détail à ce stade ». Il
fait cependant partie des objectifs des entreprises de fret réunies dans la ‘coalition’ dite ‘4F’ (Fret
ferroviaire français du futur) et d’un protocole signé entre le conseil régional et la Dreal en vue du
prochain Contrat de plan.

Le  serpent  de  mer  s’allonge,  car  l’infrastructure  est  loin  d’être  adaptée  ou développée pour  faire
concurrence à la route,  épargnée jusqu’alors par les écotaxes.  Rappelons qu’en 10 ans,  le nombre
d’installations terminales embranchées (ITE), raccordant directement au réseau les clients chargeurs
ferroviaires, a été divisé par deux dans la région. « Nous sommes bien évidemment à l’écoute de tous les
industriels qui souhaiteraient mener à bien ce type de projet pour les accompagner à toutes les étapes de
sa mise en œuvre ».

 

Agenda : A noter l’interruption totale des circulations ferroviaires entre Avignon centre et Miramas, via
Arles les vendredi 14 et samedi 15 mai 2021.
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La mise en service du PEM (Pôle d’échange multimodal) d’Avignon-centre (15M€) est annoncée pour
2023.

Argent de poche : les parents en Paca sont
les plus généreux avec 43€ par mois pour
leurs ados

Après une étude réalisée fin 2020 par l’Institut Poll & Roll faisant ressortir la générosité des parents
vauclusiens pour les adolescents à l’occasion des fêtes de Noël, la néo-banque des familles Pixpay dévoile
aujourd’hui l’édition 2021 de son baromètre annuel ‘L’argent et les adolescents’. L’étude montre que les

https://www.pollandroll.com/
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https://www.echodumardi.com/actualite/noel-100e-pour-les-ados-vauclusiens/
https://www.pixpay.fr/
https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


3 juin 2026 |

Ecrit par le 3 juin 2026

https://www.echodumardi.com/tag/vaucluse/page/160/   5/27

parents de la région Paca sont les plus généreux avec leurs ados puisqu’ils leur donnent en moyenne 43€
par mois soit 13€ de plus que la moyenne nationale de 30€, suivi par les parents du Centre-Val-de-Loire
(34€) tandis que les parents bretons et normands sont plus raisonnables avec respectivement 20€ et 21€
par mois. Quant aux parents d’Occitanie, ils donnent en moyenne 24,5€ par mois à leur ado, soit 5,5€ de
moins que moyenne nationale.

En moyenne, les ados commencent à recevoir de l’argent de poche à 11 ans et 2 mois, un âge pivot qui
correspond à l’entrée au collège et à la prise d’autonomie des jeunes. Une évolution assez nette par
rapport au baromètre 2020, où l’âge moyen était de 11 ans et 9 mois : les parents donnent de l’autonomie
à leur ado de plus en plus tôt. Par ailleurs, plus les adolescents grandissent, plus le montant de leur
argent de poche augmente. Ainsi, entre 10 et 12 ans, ils reçoivent en moyenne 18€ contre 26€ pour les
13-14 ans, 37€ pour les 15-16 ans et 44€ pour les 17 -18 ans. Avec une différence de 4€ en faveur des
garçons (32€ pour les garçons contre 28€ pour les filles), on remarque en outre que les garçons sont
mieux lotis que les filles en matière d’argent de poche.

L’étude  montre  également  que  les  parents  donnent  de  l’argent  de  poche  d’abord  par  volonté
pédagogique. En effet, 80 % des parents donnent de l’argent pour inculquer à leur ado la valeur de
l’argent, lui apprendre à gérer un budget ou le faire gagner en indépendance.

(Vidéo) Rochefort-du-Gard, Vallis Habitat
c’est pas du cinéma !
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C’est rue du Galoubet, à Rochefort-du-Gard, au cœur du chantier de la résidence éponyme que
Philippe Brunet-Debaines, directeur-général de Vallis habitat, a présenté ses vœux lors d’une
émission retransmise en direct.

Si la formule -une émission télévisuelle en direct remastérisée pour les réseaux sociaux- était innovante,
les propos posaient, sans fards, le constat d’une structure à la tête d’un parc jusqu’alors peu entretenu,
vieillissant où le taux de vacances de logements restait supérieur à la moyenne nationale, le tout dopé de
beaucoup d’attentes en termes de qualité de service de la part des locataires.

Une entité et un parc revalorisés

Pour cette formule innovante locataires, salariés, Conseil d’administration et entreprises partenaires
étaient conviés, derrière leur écran, à assister aux vœux et à réagir ‘en direct live’. Durant plus d’une
heure, il aura été question de réorganisation structurelle et organisationnelle, de professionnalisation des
équipes, d’équilibre financier, de projection à 20 ans et de qualité de service auprès des locataires-
clients.
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Plus précisément

Dans le détail ? Le bailleur social du Conseil départemental promet une ingénierie financière à la hauteur
de la feuille de route avec plus de réhabilitations, de constructions, moins de vacances de logements, des
charges minorées, en adéquation avec des travaux effectués et vérifiés, des constructions aux dernières
normes conjuguant habitat social, accession à la propriété et des usages mixtes comme les commerces,
les services médicaux et des lieux partagés.

Formule innovante

L’émission télévisée, animée par David Bérard, a ainsi été transmise en direct puis remasterisée pour
être visible depuis un lien (indiqué en bas d’article). «Le 1er confinement a engendré des conséquences
économiques  dramatiques,  particulièrement  dans  le  domaine de la  construction,  a  entamé Philippe
Brunet-Debaines, avec un arrêt des chantiers et de la délivrance des permis de construire.» 

Une opération exemplaire

«Nous sommes, ici, au cœur de notre métier qui consiste à gérer, entretenir, réhabiliter et construire un
parc immobilier. Cette opération est exemplaire dans le sens où ce chantier mêle habitat social, accession
à la propriété et maison en partage, c’est-à-dire un lieu où les seniors pourront se retrouver. Outre que
les délais de ce chantier seront respectés, nous mènerons un projet assez identique à Mirabeau.» 
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Les enjeux des territoires péri-urbains et ruraux 

«Ces projets intéressent de nombreux élus locaux où l’habitat social comprend également des commerces
de proximité ou des activités médicales qui sont des paramètres importants, particulièrement en zones
rurales et  périurbaines.  J’ai  en tête la réalisation menée à Faucon de 6 logements locatifs  sociaux
accueillant, en rez-de-chaussée, un pôle médical où œuvrent un généraliste et des professionnels de
santé, le maintien de l’activité commerciale et médicale étant très important.»   

Rassembler et valoriser les partenaires

«Nous représentons un acteur important de la commande publique du département et travaillons avec
des entreprises locales, adhérentes de la Fédération du bâtiment et des travaux publics de Vaucluse.
Nous travaillons à la satisfaction de nos locataires, notamment avec leurs représentants qui nous suivent
par les réseaux sociaux ainsi que les 27 membres du Conseil d’administration. 

De Mistral à Vallis Habitat

«Depuis 2015, les salariés et l’équipe de direction ont vécu de profonds changements avec un Office
public de l’habitat qui a évolué, notamment au travers de la fusion de Mistral Habitat et Grand Avignon
Résidences qui était l’office du Grand Avignon. Cette fusion, opérée au 1er janvier 2019, a été suivie de
changements organisationnels tout au long de l’année, pour passer de la gestion de 9 000 logements à
plus de 16 000 aujourd’hui.» 

La feuille de route

«L’ensemble se déroule autour de notre plan stratégique de patrimoine et du budget –présenté au
Conseil d’administration le 9 février prochain- offrant une projection opérationnelle d’investissement
(réhabilitation et construction neuve) sur les 20 prochaines années.» 

https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


3 juin 2026 |

Ecrit par le 3 juin 2026

https://www.echodumardi.com/tag/vaucluse/page/160/   9/27

Dans le détail

«La vision 2019-2028 de Vallis Habitat prévoit 160 logements neufs par an, soit 1 900 en 10 ans et en
Vaucluse.  Près  de 4  500 logements  seront  réhabilités  dont  2015 dans le  cadre de l’Anru (Agence
nationale pour le renouvellement urbain) ; 25 ventes auront lieu par an pour dégager environ 2,5M€ de
trésorerie. Au chapitre des accessions 2 projets PSLA (Prêt social location-accession) sont en cours ;
1 000 démolitions se feront dans le cadre du Nouveau programme national et régional du renouvellement
urbain, ainsi que plus de 2 000 réhabilitations et 2 000 autres hors de ce dispositif. Notre objectif de
production sera, a minima, de 160 logements par an.»
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Equilibre financier

«La loi de finances 2018 a fortement réduit les moyens des bailleurs sociaux ainsi, la RLS (Réduction de
loyer  solidarité),  consiste  à  compenser  la  baisse  d’APL  (Aide  personnalisée  au  logement).  Cela  a
représenté, pour nous, une perte de recette de plus de 4M€, sachant que nos recettes locatives sont de
plus de 65M€. Ce qui est décisif ? Notre capacité à assurer notre autofinancement puisqu’une partie des
opérations repose sur la mise de fonds propres. L’essentiel de l’opération va également reposer sur
l’endettement avec l’accès à des emprunts à long terme fournis par la Banque des Territoires (Caisse des
dépôts et consignation) et dont la hauteur sera accordée au regard de la trésorerie. A ce propos, les
logements vacants, une fois remis sur le marché, génèreront de la ressource et nous en faisons notre
priorité. Le traitement des impayés s’inscrit également dans cet enjeu.» 
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Crise sanitaire

«Pour autant, je n’oublie pas que la crise sanitaire peut avoir un impact sur la situation de nos locataires
qui peuvent connaître des difficultés. Dans ce cadre, les associations de locataires nous accompagnent
dans cette recherche de solutions avec des mesures d’apurement.»

Valorisation du patrimoine 

«Comment rendre attractive notre offre  ?  C’est  toute la  difficulté  d’un patrimoine qui  compte des
constructions des années 1970 à nos jours et dont les derniers bâtiments érigés offrent les dernières
normes, où l’on construit des logements individuels, et où l’on parle même de domotique à des loyers
bien  en  deçà  de  ce  qui  se  pratique  dans  le  parc  privé.  Tout  cela  passe  par  la  compétence,  le
professionnalisme et la formation des équipes.» 

Une entreprise agile alliée à une dynamique positive 

«L’équipe dirigeante compte sur la stabilisation de l’organisation, le professionnalisme des équipes pour
atteindre  les  performances  des  meilleurs  bailleurs  sociaux  du  territoire  tout  en  augmentant  la
satisfaction des locataires pour le bien, l’entretien et le traitement des réclamations. Le service client, la
digitalisation avec l’extranet ‘Mon espace locataire’, ‘Mes documents’ et son application sur smartphone
vont dans le sens de ce travail qualité envers le locataire-client. C’est ainsi qu’actuellement le service
Relation client traite plus de 80% des appels contre 50% auparavant mais cela nécessitera un suivi des

https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2020/12/footer_pdf_echo_mardi.jpg


3 juin 2026 |

Ecrit par le 3 juin 2026

https://www.echodumardi.com/tag/vaucluse/page/160/   12/27

réclamations et donc un lien efficace entre le service et les agences.»

Mon espace locataire
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Mes documents

La sécurité

«Les quartiers prioritaires de la ville touchés par les problèmes de drogue provoquent un sentiment
d’insécurité et un quotidien difficile à vivre dans certains cas, tout comme la question de la propreté et
du bien vivre ensemble, pour cela nous sommes un des acteurs à intervenir mais seuls nous ne pouvons
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rien faire, à ce propos, les contrats de ville ont leur utilité.»

Le galoubet

Le projet du Galoubet se situe à proximité du centre bourg historique de Rochefort-du-Gard, au pied et en
relation visuelle avec l’église du Castelas inscrit aux bâtiments de France. Le Galoubet s’articule autour
d’une maison en partage de 20 logements, d’un ensemble collectif de 22 logements, dont 6 destinés à
l’accession sociale, ainsi que 4 logements individuels. Le projet compte également une salle communale
servant à la fois de salle d’activité et de restaurant pouvant accueillir jusqu’à 100 personnes ; D’un
espace public avec poulailler, jardins partagés, rucher, compost commun, fontaine, récupération des eaux
de  pluie,  toits  végétalisés  et  containers  enterrés…  Un  parking  sous  terrain  et  des  places  de
stationnements seront réalisés aux abords du site, ainsi qu’un réseau de cheminements doux irriguant le
versant nord du coteau en raccordement des voies et chemins pré existants orientés vers le centre-ville et
ses équipements comme les écoles, la mairie et les commerces.

Source : www.ecoquartiers.logement.gouv.fr

Les chiffres 

Avec ses 315 collaborateurs, Vallis Habitat gère environ 16 000 logements, 9 structures d’hébergement
collectives dans le Vaucluse soit 46% du patrimoine HLM du Département. Ses plus de 37 000 locataires
sont accueillis sur 80 communes et 3 départements : Vaucluse, Bouches-du-Rhône et Gard). Vallis Habitat
est le 1er bailleur du Département avec 46% du patrimoine social du Département et 6,43% de la
population vauclusienne. L’office public de l’habitat de Vaucluse s’investit dans le renouvellement urbain,
la  rénovation énergétique,  l’amélioration du confort  des locataires,  la  sécurité et  le  traitement des
espaces extérieurs.

Vallis Habitat est dirigé par Philippe Brunet-Debaines directeur général ; Donia Dhaouadi directrice-
générale adjointe et présidé par Maurice Chabert président du Conseil départemental de Vaucluse.

http://www.ecoquartiers.logement.gouv.fr/operation/2209/
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CLIQUEZ POUR VISIONNER L’ÉMISSION

6 303 décès dans le Vaucluse en 2020

https://www.videolivemeeting.com/vhendirect/chat.php
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Sur les 667 900 décès constatés en France en 2020, 6 303* l’ont été dans le Vaucluse dont près
de 9% par le Covid. Si ce bilan est à la hausse de 4,95% dans le département, ce nombre
apparaît très contrasté selon les tranches d’âge. En effet, si les plus de 85 ans payent le plus
lourd  tribut  (+11%),  on  dénombre  largement  moins  de  morts  chez  les  moins  de  65  ans
vauclusiens.

L’Insee (Institut national de la statistique et des études économiques) vient de dévoiler les premières
données concernant le nombre de décès survenus en France entre le 1er janvier et le 31 décembre 2020
(voir détail en fin d’article).  Si  ces données provisoires sont susceptibles d’évoluer encore,  elles
permettent de dresser un premier état des lieux de la mortalité département par département. Ainsi, le
Vaucluse a totalisé 6 303 morts, toutes causes confondues, en 2020. C’est 4,95% de plus qu’en 2019 (6
003 décès) et 7,3% du plus qu’en 2018 (5 874 décès).

Le Vaucluse s’en tire plutôt bien par rapport aux autres départements de la région : +12% pour les
Bouches-du-Rhône,  +11%  pour  les  Alpes-de-Haute-Provence  et  les  Hautes-Alpes.  Idem  avec  les
départements limitrophes : Ardèche (+16%), Gard (+9%) et Drôme (+7%). En Paca, seuls le Var et les
Alpes-Maritimes (+4%) font un peu mieux.

C’est également mieux que la moyenne nationale (+9%) et très loin des 6 départements métropolitains
(Seine-Saint-Denis, Haute-Savoie, Seine-et-Marne, Haut-Rhin, Savoie et Essonne) ayant connu les plus

https://www.insee.fr/fr/accueil
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forts excédents de décès (au-delà de +20%).

« Le Covid représenterait 9% des décès vauclusiens. »

Si les travaux de l’Insee ne détaillent pas encore les raisons de ces décès, les bilans de l’ARS (Agence
régionale de santé) permettent d’évaluer le nombre de morts attribué au Covid-19 en Vaucluse depuis le
début de la crise sanitaire estimée au 7 mars dernier. Ce chiffre est compris entre 558 (450 à l’hôpital et
108 en Ehpad) et 581 (455 en hôpital et 126 en Ehpad) selon que l’on arrête le bilan au 29 décembre ou
au  5  janvier  (ndlr  :  l’ARS publiant  des  points  hebdomadaires).  Dans  le  premier  cas  de  figure,  le
coronavirus serait donc à l’origine de 8,85% des décès dans le Vaucluse en 2020 et 9,22% dans le
second.

Par ailleurs, bien que l’Insee n’ait pas encore communiqué l’âge des victimes du Covid-19, son bilan
général permet déjà de tracé les grandes tendances de la mortalité dans le département.

Ainsi, les Vauclusiennes sont davantage mortes (+6%) que les Vauclusiens (+4%) en 2020. Egalement, ce
sont les 85 ans et plus qui ont connu la plus forte hausse de la mortalité (+11%). Ces augmentations sont
moins marquées chez les 65 à 74 ans (+4%) et les 75 à 84 ans (+3%). Petit scoop : la mort toucherait
donc davantage les personnes âgées et les plus fragiles !

« La mortalité des moins de 65 ans en forte baisse. »

Dans le même temps, la mortalité des Vauclusiens des moins de 65 est en forte baisse : -9% pour les 50 à
64 ans. Elle est carrément en chute libre chez les 0 à 24 ans (-30%) et les 25 à 49 ans (-19%), qui
semblent avoir bénéficié du confinement pour limiter les accidents de la circulation ou bien encore les
accidents du travail.

Une tendance départementale que l’on retrouve à l’échelle nationale puisque, là-aussi, la hausse de la
mortalité n’a concerné que les personnes âgées de 65 ans et plus (+10%) alors qu’elle a préservé les
autres tranches d’âge (jusqu’à -6% pour les moins de 25 ans).

Autre singularité, ce n’est qu’à partir du 3 novembre dernier que l’on a observait davantage de morts en
Vaucluse en 2020 qu’en 2019. Ainsi, malgré l’épidémie de Covid-19, le département a totalisé moins de
mort durant les 10 premiers mois 2020 que l’année précédente. Cet écart a commencé à se réduire à
partir de la rentrée pour s’accélérer ensuite à l’automne avec l’apparition des nouveaux variants décelés
durant l’été. Entre le 1er septembre et le 31 décembre 2020 on a dénombré 2 393 décès en Vaucluse
contre 1 891 durant la même période en 2019, soit un écart de 502 personnes.

Retrouvez les chiffres Insee en détail en cliquant ci-dessous :
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Combien de Vauclusiennes et de Vauclusiens sont décédès en 2020 ?

A quel âges sont morts les Vauclusiens ?

Où sont morts les Vauclusiens ? 

*A noter que l’année 2020 est bissextile.  Elle compte un jour de plus, soit une vingtaine de morts
supplémentaires dans son bilan par rapport à une année classique.

Covid-19 : l’UMIH 84 demande aux élus des
exonérations de taxes

Parce que la crise sanitaire perdure et plonge toujours plus dans l’incertitude les cafetiers,
hôteliers et restaurateurs, le président de l’Union des métiers et des industries de l’hôtellerie

https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2021/01/Mortalité-Insee-2021-01-22-Sexe-V2-01-21.pdf
https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2021/01/Mortalité-Insee-2021-01-22-Age-V2-01-21.pdf
https://www.echodumardi.com/wp-content/uploads/2021/01/Mortalité-Insee-2021-01-22-lieu-V2-01-21.pdf
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de  Vaucluse  (UMIH  84)  Patrice  Mounier  prend  la  plume  pour  demander  aux  élus  du
département leur aide à travers l’annulation des taxes Terrasse, Séjour et Publicité.

Parce qu’il estime que les municipalités ont un rôle à jouer dans le soutien et l’accompagnement des
établissements  actuellement  fermés,  Patrice  Mounier  vient  d’adresser  une  série  de  courriers  aux
différents élus du département de Vaucluse. Parmi les demandes adressées aux maires, le président
souhaite l’exonération, comme ce fut le cas l’an dernier, de la taxation des terrasses sur le domaine
public pour le 1e semestre 2021 ainsi  que l’agrandissement des terrasses aux endroits où cela est
possible pour ceux qui ont un domaine public payant. Une demande qui va de pair avec l’exonération
totale de la taxe sur la publicité, la TLPE (Taxe locale sur les enseignes et publicités extérieures), pour les
professionnels l’ayant mis en place. Concernant la Ville d’Avignon, Patrice Mounier demande un soutien
de la maire Cécile Helle dans la suppression de la taxe spéciale sur les déchets mise en place la Grand
Avignon.

Le président de l’UMIH 84 s’est également adressé aux présidents des Communauté de communes et afin
d’obtenir que les familles d’hébergement de chaque agglo ne payent pas le solde de la taxe de séjour
2020, que ces familles d’hébergement soient exonérées de tout ou partie de la collecte de la taxe de
séjour en 2021 (du 6 juillet au 31 décembre 2021 pour le régime ‘réel’ et du 1er janvier au 31 décembre
2021 pour le régime ‘forfaitaire’). Enfin, le président propose un dégrèvement des deux tiers du montant
de la cotisation foncière des entreprises (CFE) pour les secteurs de l’hôtellerie, de la restauration, du
tourisme, de l’événementiel, « comme certaines communautés de communes l’ont fait en 2020 le Grand
Avignon et la Communauté de communes Rhône Lez Provence » rappelle-t-il dans un communiqué.

Quant à la récente proposition de la Chambre de commerce et d’industrie de Vaucluse sur la mise en
place d’une ouverture dérogatoire des restaurants, Patrice Mounier assure que « rien n’est encore fait. Il
doit y avoir un test restaurant-entreprise et cela se fera au coup par coup. L’UMIH 84 ne peut s’engager
dans cette initiative dès l’instant où le restaurateur ne pourra pas recevoir le même fonds de solidarité
que s’il restait fermé, donc attention. »

(Vidéo) Haut-Vaucluse : un peu d’amour…

http://www.umih84.fr/
https://www.linkedin.com/in/patrice-mounier-34a373120/
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Pour pallier la morosité provoquée par le Covid-19 et jusqu’à la Saint-Valentin, le Centre dramatique des
villages propose quatre enregistrements lus par des comédiens et réalisés à partir de lettres d’amour
envoyées par des personnes anonymes. Des lettres nouvelles ou anciennes, d’un mari, d’une femme, d’un
amant, d’une maitresse, d’un grand-père, d’une grand-mère, d’un fils, d’une fille, d’un ami, d’une amie.
Le premier enregistrement est visible dès aujourd’hui, les trois autres seront diffusés les dimanches 31
janvier et les 7 et 14 février.

36 000 euros récoltés pour l’association
Petits Princes

https://cddv-vaucluse.com/
https://cddv-vaucluse.com/
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En  décembre  dernier,  les  Compagnons  du  Goût,  le  réseau  de  bouchers  charcutiers  traiteurs
indépendants, lançaient une opération solidaire via la vente de tablettes de chocolat au prix de 3€
intégralement reversés à l’association Petits Princes. Malgré le contexte sanitaire, l’opération a remporté
un franc succès, l’association ayant reçu 36 000 € afin de permettre aux enfants malades de réaliser leurs
rêves.

Dans le Vaucluse, 5 artisans ont participé à l’opération :

Claudine et Denis Da-Prato : Grande Rue à Cabrières d’Avignon
Anne-Marie Méjean, Choc Viandes : 128 avenue Jean-Henri Fabre à Carpentras
Yvan Amsallem, Les Frères Bouchers : 319 route de Caumont à Jonquerettes
Axel Da Prato, Maison Rastello : 356 bd St Roch à La Tour d’Aigues
Alexis Roumette : 41 rue St Martin à Orange

Créée  en  1987,  l’association  Petits  Princes  réalise  les  rêves  d’enfants  et  d’adolescents  gravement
malades. Elle est à ce jour la seule association en France à réaliser plusieurs rêves pour un même enfant
en fonction de l’évolution de sa pathologie. Depuis 33 ans, plus de 7 900 rêves ont été réalisés, avec plus
d’un rêve réalisé par jour.

https://compagnonsdugout.fr/
https://www.petitsprinces.com/
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Le Vaucluse terre de cinéma depuis près d’un
siècle

Malgré la crise que traversent actuellement les cinémas en raison de leur fermeture pour cause
de Covid-19, le Vaucluse reste une terre de 7e art.

Le Vaucluse et ses paysages inspirent les cinéastes depuis plus d’un siècle. Dès 1910 était tournée ‘La
passerelle tragique’ à l’Isle-sur-la-Sorgue, en 1918, Louis Feuillade réalisait un film muet, ‘Vendémiaire’
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sur le Rhône. En 1936, Sacha Guitry filmait ‘Le roman d’un tricheur’ à Cavaillon, en 1937, Michèle
Morgan et Jean Gabin étaient à Sarrians pour ‘Gueule d’Amour’ de Jean Grémillon. En 1958, c’est Louis
Malle qui dirigeait Jeanne Moreau et Jean-Marc Bory dans ‘Les amants’ à Velleron. Et courant 1965, avec
Anna Karina et Jean-Paul Belmondo Jean-Luc Godard s’installait à Bonpas pour ‘Pierrot le fou’… La liste
est longue des chefs d’œuvre du 7ème art qui ont le Vaucluse pour décor*.

« Les tournages consolident les emplois. »

« Ce n’est sûrement pas un hasard si la Région Sud est la 2e de France pour le nombre de jours de
tournage, que ce soient des courts et longs métrages, des clips,  des documentaires ou des pubs »
explique Anne-Cécile Celimon-Paul,  chargée de mission développement Cinéma en Vaucluse pour le
compte de la Commission du film Luberon-Vaucluse.

« Les tournages consolident les emplois,  insiste Renaud Muselier, président de Provence-Alpes-Côte
d’Azur dans le cadre du ‘Plan cinéma & audiovisuel 2020-2022’. On dénombrait, en 2018, 6 730 jours de
tournage, soit 18 par jour et nous avons 12 000m2 de plateaux de tournage, sans parler des décors
naturels ou de la lumière à couper le souffle. »

De l’écriture à la post-production, les métiers du cinéma et de l’audiovisuel c’est toute une palette de
talents  :  concepteur,  scénariste,  dialoguiste,  constructeur  de  décor,  peintre,  costume,  maquillage,
coiffeur,  lumière,  cadrage,  montage,  effets  numériques,  graphisme,  images  de  synthèse,  son.  La
Commission du Film, basée à Carpentras propose des décors, des intermittents du spectacle et des
techniciens aux réalisateurs qui ont un projet près de chez nous.

« Il y a eu 141 jours de tournage en Vaucluse en 2019. »

En 2019, il y a eu 141 jours de tournage en Vaucluse alors que 56 techniciens, 19 artistes et 42 figurants
ont été recrutés pour 35 réalisations. En 2020, Covid oblige, deux mois ont sauté au printemps à cause
du confinement, mais sur une dizaine de mois, une vingtaine de projets se sont réalisés, pour 90 jours de
tournage, avec 38 artistes, 12 techniciens et une quinzaine de figurants. Parmi les réalisations récentes :
‘Les choses qu’on dit et celles qu’on fait’ tourné à Malaucène, Crillon-le-Brave, dans le Comtat, aux Baux
et dans la vallée du Toulourenc avec Camélia Jordana. La jeune comédienne, qui a été primé à Cannes, a
aussi décroché le ‘Prix Lumière’ tout en étant pressentie pour son premier rôle aux prochains César.

‘Grand ciel’, de Noël Alpi avec Aurélien Recoing a entièrement été réalisé en Vaucluse, à Valréas et Sault.
Enfin,  Christophe  Baratier  a  choisi,  lui,  Grambois  (et  forcément  Aubagne)  avec  Mélanie  Doutey,
Guillaume de Tonquédec et François-Xavier Demaison pour ‘Le temps des secrets’ de Marcel Pagnol.

« Les repéreurs de films apprécient désormais le Haut-Vaucluse. »

http://filmvaucluse.fr/
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« Le Vaucluse est connu dans le monde entier pour Le Luberon, Avignon, le Mont-Ventoux mais les
repéreurs de films apprécient désormais le Haut-Vaucluse,  la  variété des paysages et  des couleurs
précise la responsable de la Commission du Film en Vaucluse. Ce décor naturel est définitivement un
atout-maître. »

Si le Département verse une subvention de 30 000€ et la Région 20 000€ à cette Commission, c’est une
association régie par la loi  1901. Quand 1€ est dépensé pour un tournage, il  rapporte 5€ pour un
documentaire, 7€ pour un long-métrage et 12€ pour une série. Ces retombées économiques ne sont pas
négligeables même si tout ne peut pas être comptabilisé, mais on sait par exemple que les deux films
tournés en 2019 ont rapporté 2,25M€ (emplois, hôtellerie, restauration…).

En 2018, les régions qui ont attiré le plus de dépenses directes grâce aux tournages sont l’Ile-de-France
(169M€), Sud (70M€), la Nouvelle Aquitaine (66M€) et l’Occitanie (26M€) et en complément de ces
dépenses, des retombées plus globales sont estimées à 132M€ par le réseau des bureaux d’accueil de
tournage.

 

*Quelques films tournés en Vaucluse :

1954 – Vaison ‘Le mouton à cinq pattes’ » d’Henri Verneuil avec Fernandel

1968 – Lourmarin ‘La maison des Bories’ de Jacques Doniol-Valcroze

1972 – Avignon ‘Les fous du stade’ de Claude Zidi avec les Charlots

1983 – Gordes ‘L’été meurtrier’ de Jean Becker avec Isabelle Adjani et Alain Souchon

1986 – Vaugines ‘Jean de Florette’ de Claude Berri avec Yves Montand et Gérard Depardieu et Daniel
Auteuil

1995 – Apt et Avignon ‘Gazon maudit’ de et avec Josiane Balasko

2003 – Avignon ‘L’affaire Dominici’ de Pierre Boutron avec Michel Serrault

/ Bonnieux ‘Swimming pool’ de François Ozon avec Charlotte Rampling

2005 – Base aérienne 115 Orange-Caritat ‘Les chevaliers du ciel’ de Gérard Pirès / Gordes ‘Une grande
année’ de Ridley Scott avec Russell Crowe et Marion Cotillard

2012 – Oppède ‘Le prénom’ d’Alexandre de la Patelière avec Patrick Bruel

 

filmvaucluse.fr

https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=27816.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=50979.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=47994.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=2102.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=30286.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=11550.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=147731.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=46022.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=52296.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=56066.html
https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=56066.html
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25 délibérations pour la première plénière
2021 du Département

En attendant les élections départementales, dont la date a été reportée de mars à juin en
attendant sans doute l’automne à cause de la crise sanitaire, Maurice Chabert, président du
Conseil départemental de Vaucluse, a présenté ses « meilleurs vœux, et surtout la santé aux
Vauclusiens et leur famille ».

Au  chapitre  économique,  un  dossier  important,  il  concerne  la  création  du  futur  parc  d’activités
économiques ‘Naturalub’ par la Communauté d’Agglomération Luberon Monts de Vaucluse (LMV) dans le
secteur des Hauts Banquets à Cavaillon. Le Département met sur la table un million d’euros (sur un
montant total de 29,7M€) pour ce parc de 46 hectares en bordure de Durance, avec un pôle de vie dédié
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aux services, un autre pour le tertiaire, un 3e pour l’agroalimentaire et un dernier pour les entrepôts.

Ce projet de Zac (Zone d’aménagement concerté) a décroché le Label Régional ‘Parc +’ porté par
l’Agence régionale pour la biodiversité et  l’environnement (Arbe) qui  valorise les projets d’activités
attractifs  et  de qualité situés dans un environnement préservé et  agréable à vivre.  Ce qui  signifie
concrètement, que l’architecture doit être en cohérence avec les aménagements paysagers, les effluents
et les eaux usées traités, les eaux pluviales réparties, les déchets industriels triés avec un large espace
dédié aux arbres, arbustes et haies.

« Encore 46 hectares de terre riche ôtés aux agriculteurs » dénonce l’écologiste Sylvie Fare. Le RN
Hervé de Lépinau enchaîne : « Il n’y a pas de raison que les paysans trinquent systématiquement ». En
réponse, Maurice Chabert « trouve scandaleux qu’on attaque ce projet utile, créateur d’emplois, voté à
l’unisson par l’agglo de Cavaillon et qui permettra un développement économique et écologique ».

500 000€ pour les projets touristiques

Autre sujet majeur en Vaucluse, en pleine crise du Covid-19 : le tourisme qui traverse une crise depuis
près d’un an dans un département fréquenté d’ordinaire par 4 millions de visiteurs chaque année. « 500
000€ seront débloqués pour soutenir les projets touristiques, les outils numériques et les manifestations
qui renforcent l’attractivité des territoires et des sites » a précisé Pierre Gonzalvez.

Coup de pouce également à la petite commune de Faucon dont 35 hectares de forêt (sur 116 en tout)
sont partis en cendres le 15 août dernier. En raison de fortes déclivités du relief, certains secteurs seront
traités contre l’érosion et des travaux de recépage des feuillus calcinés seront réalisées pour permettre
aux futures souches de pousser. Sur le coût total des travaux de 50 000€, 20 000€ seront déboursés par
le Conseil Départemental.

Précarité énergétique, culture et sport

Au menu également :  un dossier de 177 pages pour un nouvel acronyme le ‘Slime’ – Service local
d’intervention en maîtrise de l’énergie – en faveur des plus démunis pour lutter contre la précarité
énergétique. Un budget prévisionnel de 195 000€ a été voté. Jusqu’à 70% des dépenses peuvent être
éligibles à ces aides.

Enfin, pour soutenir les acteurs du monde culturel durement impactés par la crise après la suppression
de tous les festivals et la fermeture arbitraire (quand les supermarchés et les métros sont bondés) des
théâtres, salles d’exposition, musées et cinémas, le département a procédé à une première répartition
des  subventions  pour  17  structures  comme l’Orchestre  national  Avignon-Provence  (307  500€),  ‘La
Garance’ à Cavaillon (100 000€), ‘Les Hivernales’ (67 500€), ‘Le Chêne noir ‘ (35 000€), ‘Le Théâtre des
Halles’ (22 500€), l’association de gestion du Festival d’Avignon (ndlr : le ‘In’) touche la plus importante
enveloppe : 312 500€.

Pour ne pas être en reste avec les sportifs, le Vaucluse débourse près de 205 000€ pour clubs dont
65 000€ pour l’AVB. (Avignon volley-ball) et 34 000€ pour le BMX Club de Sarrians.
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Enfin, le Département se met au vert en signant la motion proposée par l’Assemblée des départements de
France en faveur de la diversité dans les espaces naturels sensibles.
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